
TI-IEÂTRE-THI:Â TROLOG IE 

F~?onde en tit~es - quelque 800 -, pre
m1eres et reprrnes, l'annee theâtrale '79 
s'~st deroulee sous le signe de l'anniwr
Ra1re des 35 annees ecoulees depuis la re
volution Rocialiste. Des lor.~, la viYe acti
vite socio-politique dediee au XII° Con
gres du Parti s'est-elle refletee dans le 
domaine du theâtre dans certaine orien
tation du repertoire : intense promotion de 
la dran~ah~r~ie _originale ihspiree des epi
rndes s1gmhcatifs de l'histoire nationale 
et des. re~lites sociales contemporaines, 
revalor1sat1on des classique8 de la litte
rature nationale et universelle et valori
sation du !epertoire moderne etranger. 
~ans ce clunat, la dramaturo-ie centree 
sw l'actualite aussi ?ien que ~11' le passc 
a-t-elle plus d'une fo1s pousse la sensibilite 
moderne a s 'affirmer dans l'acte de la mise 
en scene, de la scenographie et de l'inter
pretation. A treia ţeapă (Le Troisieme 
pal) de )Iarin Sorescu - une piece trai
tant de la meme epoque historique que 
Răceala (Le Refroidh;sement), ayant ce
pe_ndant comme centre de l'action, cette 
fo1s, le voivode Vlad Draculea et son im
mense effort en vue de mettre de l'ordre 
dans un univers chaotique - etait une 

. ' occas1on pour plU8ieurs collectifs the:\traux 
de realiser des creations prestigieuses 
comme ~elles du Theâtre National de Bu
carest (1!1irn en 1,;cene : Sanda l\Ianu, :,;ce
nograph1e : Paul Bortnovschi : costumes : 
Co_nsţantin Russu ; protagoni:,;tc du role 
prmc1pal: Amza Pellea) et du Theâtre 
N~tional d~ Cluj-Napoca (mise en scene : 
l\I1rcea l\Iarm, scenographie: T. Th. Ciupe). 
Au << Nottara >> on enregi:,;trait les debuts 
dans le theâtre du poete Fănus Neao-u 
av?c Scoica de . lemn (Le coquiilage de 
bois) dont la m1:,;e en 1,;cene etait due a 
J:?an, Nasta alors que la scenographie etait 
s1gnee par George Doro~enco. Sco'ica de 
~emn est une comedie l)Tique dont les 
1~agc~ on~riques voilent sous un fantas
t1que msohte des etats d'âme et d'eternel
les aspiratiorn; humaines. Sur la scene du 
<< Noţţa;·a >> egalement, Jocul vie,tii şi al 
rn_orţii in deşertul de cenuşă (Le jeu de la 
vie et de la m?rt a~ ~esert de cendre) -
une parabole 1magmee par Horia Lovi
nescu et toute chargee de significations 
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philosophiques aux resonances actuelles 
bien qu'inspiree du rnythe biblique de 
Cain et Abel - faisait valoir une mise en 
scene par Dan l\Iicu et une scenographie 
realisee par Mihai l\Iădescu. Au Theâtre 
de. Braşov, le poete Darie )Iagheru don
na1t son premier essai dramaturgique -
Tragiciil domn Ion al cămilelor (Le Tragi
que ,Jean des chameaux) - avec George 
)I. Gridănu:-;;u dans le role principal en 
rneme temps qu'auteur du spcctacle. A 
Piatra-Neamţ, au Theâtre de la Jeunes8e 
Eugen :\landric et Paul Findrihan bros~ 
saient un suggestif tableau du rnoven âge 
r?umain et mettaient en relief l'heroique 
f1gure du voivode }Iichel le Brave dans 
la piece hornonyme .:.llihai Viteazul (l\Ii
chel Ie Brave), mise en scene: Al. Dabija 
scenographie : Laurenţiu Dumitraşcu. ' 

Le triornphe de l'insurrection arrnee du 
23 Aout 1944 re<;oit de nouYeaux hom
mages a travers des spectacles dus a I. D. 
Sîrbu au Theâtre :N"ational de Craiova 
{Seară de taină - Soiree secrete), Paul 
9"eorgescu au National de Bucarest ( . .Zlfo-
1iolog cu faţa la perete - )Ionologue face 
au mur) et Ştefan Iureş au Theâtre du 
Nord, de Satu :i\Iare, sect ion roumaine 
( Văgăuna - L'Antre). Tres bien accueil
lies du public Ies pieces inspirees de l'exis
tence quotidienne des communistes, sorte 
de spectacles-reportages sur le theme de 
l'integration sociale et du sens de respon
sabilitc au lieu meme du traYail. Ainsi de 
Anotimpul spera11,tei (La Saison de l'es
poir) de Viorel CacoYeanu (Theâtre du 
Nord, de Satu l\Iare, section rournaine, 105 
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mise en scene : :Mihai Raicu, scenographie : 
Kemeny Arpad), ainsi de Recurs la 
Judecata de apoi (Recours en ,Jugement 
Dernier) de Constantin Cubleşan (Theâtre 
d'Etat d'Arad, mise en scene : Victor 
Tudor Popa, scenographie: T. Th. C'iupe), 
ainsi de Se ridică ceaţa (Le Brouillard se 
lew) de Fl. N. Năstase (presentation con
comitantc au National de Cluj-Napoca et 
au <<Teatrul.Mic>> de Rucarest). 

Au cour,;; de l'an dernier, la comedie 
satirique et le vaudeville semblent avoir 
tont particulierement attire Ies direetcur.~ 
de repertoire. Une place de pr0mier ordrc 
est revcnue dans cc sem; a T. Mazilu qui 
se laisse tenter par une divagation sur le 
theme de l'amour superficiel et hypo
crite ainsi que sur le manque ele scrupulcs 
dans un spectacle composite intitule Cinci 
romane de arnor (Cinq romans d'amour), 
apprecie d'ailleurs aus:,;i pour sa mise en 
scene signee George Rafael et pour sa sce
nographie signee Mihai Mădescu (The:Hre 
<< N ottara >>, Buca rest). Tudor Popescu re
cueillait un succes egal avec wn Paraclis 
de ocazie (Paradis d'occasion) au The:Hre 
<( Ion Vasilescu ►> de Bucarest, dam la 
mise en scene d 'Al. Tocilescu et la r-;ccno
graphie de Fran~ois Pamfil. Le meme dra
maturge donnait ausr-;i au The,îtrc d'Etat 
de Reşiţa une piece historique - Ispita 
(La Tentation) - et une comedie au ThMl
tre d'Etat de Corn,tanţa - Scamiul (La 
Chaise) -. Gheorghe Vlad etait pre:c:ent 
avec ses deux nouveaux titres : Petrecere 
fără chef (Partie de plaisir sans entrain) au 
The:ître << Ion Vasilescu ►> de Rucarest et 
Frumoasele olandeze (Les Beller,; Hollan
daises) au The:Ure d'Etat de Re~iţa, 
alors que Paul Everac tcnait l'affiche au 
National de Craiova avee Cn pahar de 
sifon (Un Verre de wda). La liste est loin 
de r,; 'achever : Dumitru Solomon est jouc 
sur la scene du ThMltre << Yietor Ion Popa ►> 
de Bîrlad qui monte sa ckrniere satire, 
Ilwzia optică sau Spiritul mic burghez CÎ'llcl 
dă în clocot ( Illusion optique ou L'esprit 
petit-bourgeois lorsq11 'il arrive ii eb ulli
tion) ; ::\!ariana )Iarinescu est }H'('Sente 
avec Rîsete în labirint (Rires en laby
rinthe) a Buearest ('rhe:ître de Comedie) 
de meme que Dumitru Bobîrcă awc Zbor 
de sticleţi (Envol de diardonnerets) au 
<< Teatrul l\Jic ►>, Nelu Ionescu, au National 
de Iaşi et au Theiître Giule~ti de Buca
rest, avec Cum s-a făcut de-a rămas Ca
tinca fată bătrînă (Comment Catinca est
elle restee vieille fille ), Ion Bălan et 

Dumitru Solomon, enfin, signant ensemble 
la comedie Yia.ţa nu-i mi bal mascat (La 
vie n'est pas un bal masque), au Theâtre 
<< )!aria Filot ti >> de Brăila. 

Toutefois, Ies repertoires ne manquerent 
pas, non plus, de reprcndre - en de nou
veller,; variante:-; r-;ceniques - des spectaeles 
ele succes de la grande litterature dra
matique nationale. Airni, lors de l'etape 
finale du Deuxieme Festival national 
<< Hymne a la Rouma:riie ►>, le :Kational de 
la capitale reprend la comedie de Cara
giale O scrisoare pierdută (Une Lettre pcr
due) dans la vadante de Radu Beligan 
et l\Iihai Tofan, alor:,; que le << Rulandra ►> 
reprend celle de Liviu Ciulei ; cependant, ler,; 
deux reprises temoignerent d'un renouvel
lement des distributions, des pRyehologies 
des personnages et des realirntions plas
tiquef\ des mises en scenes. Pareillement de 
l'autre comedie du grand dramaturge, 
O noapte furtmwasă (Une nuit orageuse), 
donnce au << Giuleşti ►> danf\ la mise en 
scene d'Alexa Visarion et la scenographie 
de Daniela Codarcea et revelant de leur 
part un permanent effort d'atteindre la 
veritable identite des herof\ dans l'esprit 
de l'auteur. Nee a notre epoque, la piece 
Nu sînt Turnul Eiffel (Je ne suis pas la 
Tour Eiffel), d'Eeaterina Oproiu voit Ies 
significations ethiques de son texte large
ment amplifiees par l'apport de la 
mu:,;ique, de la danse et d'une impro
v'isation pleine de verve que la vision 
scenique de Cătălina Buzoianu y met, 
eonferant ainsi au paysage theâ tral 
buearestoi:-; de l'annee '79 un surcroît 
de fantai:-;ie et d'humour, tres bien rec;u 
par le pu hlie. 

Incontestablement, il existe actuelle
ment dans la vie thefttrale roumaine - a 
Bucarest aui-;r-;i bien qu'en province - une 
infusion toujour.~ plus intense de talents, 
qu'il :,;'agisse des aînes autant que des 
jeunci-; crea teur.~ r,; 'affirmant c haque jour 
davantage. 'l'ant et r,;i bien que Ies ten
dances a certain monopole de vedette ce
dent la place, progressivement, a des spec
tacles homogenes d'une haute qualite 
arti:,;tique. 

Dans le domaine de la dramaturgie 
etrangere, 011 reUwe aur-;Ri quelques succes 
d'exeeption: Plural1tl englezesc (le Pluriel 
anglais) de Alan Ayekhourn, au << Teatrul 
::\lie ►>, mi,;t' en seem' : Sanda 3lanu, de
eo1-.~ : Virgil Luscov; Căpitanul din Ko
penick (Le Cap'itaine de Kopenick) de 
Karl Zuckmayer, au National de Iaşi, 
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mise en scene : Cristian Hadji-Culea, scc
nographie : Dan Jhianu; J[enajeria de 
sticlă (1\lenagerie de verre) de Tennessce 
\Yilliams, au << Bulandra >>, mise en scene : 
Ioan Taub, decors : 1\lihai l\Iădescu, cos
tumes : Daria Jurgea) ; Coriolan de Shake
speare, au << Nottara ►>, mise en f:>cene : 
Dinu Cernescu, scenographie : Oct. Di
brov ; La Tem pete de Shakespeare, au 
<< Bulandra >>, dans !'originale interprc
tation de Liviu Ciulei, proporn la vision 
d'un << theatrum mundi >> - un espace 
symbolique ou la meditation Rur l'homme 
ct !'univers s'incorpore dans la grande his
toire univerRelle par de multiples images 
visuelles, d'une plasticite raffinee -, etant 
a la fois l'occasion de remarquables reus
sites interpretatives pour George Constan
tin, Victor Rebengiuc, Florin Piti~, )!a
riana )Iihuţ, Ion Caramitru, 1\lircea Dia
c0nu. 

De meme que dans les precedentes sai
sons, on releve en 1979 la multitude des 
rnanifestations culturelles dediees auxpro
bleme:,; majeurs de la creation ou a la rnm
memoration d'importants evenements de 
l'activite des thMltres, avec le concour,;; de 
nombreux collectifs d'artisteH et de la 
critîque thcâtrale. C'est, dall8 ce senH, le 
cas de:,; symposiums et de8 festival8 a ca
ractere de competition, et de la critique, 
qui pointaient en effet ces themes Hignifi
catifs. Aill8i, le Theâtre d'Etat d'Ora
dea cclebrait Ies JO annees ccoulee8 de
µuis la fondation du premier the,Hre pro
fessionnel de langue roumaine, occasion a 
laquelle Ron equipe artistique toute en
tiere s'est vue decerner l'Ordre du (( l\[e
rite culturel >> F" el. Distingue par le meme 
ordre, le The:Hre Hongrois d'Etat de Timi-

şoara commemorait ses 25 ans d'acti
vite. Le<< Theâtre radiophonique >> roumain 
fetait son inauguration d'il y a 50 ans par la 
reprise d'exactement la meme piece qui, 
alors, ouYrait son aetivite, certes dans 
une interprctation nouvelle : Ce ştie satul 
(Ce que tont le villagc sait) de notre bard 
moldave du XIX0 siecle, le poete Vasile 
Alecrnndri. Le deuxieme Festival de The
:Hre Contemporain de Braşov (<< Contem
porain '79 >>) s'est deroule autour du 
theme << Le repertoire contem1JOrain, prin
cipale sphere de l'engagement ideologique 
dall8 le theâtre >>, alors que le dialogue 
a vec le public constitua l'objet des debatR 
sur lei,; spectacles presentes dans le cadre 
des << Journees de Satu-)Iare >>, debat8 
ayant pour theme << L'acteur et l'art de 
l'interpretation dam; la confrontation im
mediate avec le spectateur >>. Presents ega
lement le traditionnel << Gala de8 recitals 
dramatiques >> a Bacău et a Bucarest le 
<< Colloque republicain de la critique theâ
trale >> avec son debat << La critique apporte 
:-:on appui a la politique theâtrale >>; a 
Oradea, la 8emaine du << Theâtre court >>, a 
Craiova, << Les journees I. L. Caragiale >> -

ces deux rnanifestatioll8 arrivee8 deja au 
troisieme tour - , le feRti"rnl << L'art et 
l'enfant >> dedie a l'Annee Internationale 
de l'Enfant - un hommage apporte aux 
enfants du mode et facilitant, a l'occa
sion de cette premiere manifestation, le 
contact du public le plus jeune avec Ies 
valeuri-i de la cfrilisation artistique theâ
trale et muRicale, soit-elle la moisson des 
talents professionnel::- ou des amateurs de 
tont le pays. 

Jiedeea Ionescn 
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